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DES ENFANTS ATTENDENT...

"t.r

— Vous tombez mal, me dit le jeune chef du Service des achats

du Secours aux enfants de la Croix-Rouge suisse; faurais eu

plus de temps ä vous consacrer ce matin, car, durant Vapres-

midi, je regois les fournisseurs. Mais venez, je vais tout de

meine essayer de tous donner une idee de notre travail.
Tout en suivant de larges corridors abondamment eclaires,

je demande:

— Quel est, en soinme, le röle de votie service?

— Le Service des achats, en deux mots, est la realisation
technique des actions que le Secours aux enfants entreprend, tant
sur le plan national qu international. Ces actions ont exige
des achats d'une telle importance qiTil a ete necessaire de creer
une veritable section commerciale.

Nous sommes arrives maintenant au bout des corridors et

nous jienetions dans un bureau oil, comme dans tous les

autres bureaux, il y a des classeurs alignes le long des murs,
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Grace aux envois de la Croix-Rouge suisse, des soupes sont

distributes aux sinistres.

des amoncellements de papiers, des appareils telephoniques

et des jeunes femmes qui tapent sur des machines ä ecrire.

Une des parois est entierement occupee par une etagere cou-

verte d'ob jets les plus heteroclites, qui donnent ä la piece un

petit air de bazar villageois. Je m'apjiroche.

— Ce sont les echantillons, mexpilique mon guide. Vous cons-

tatez que nous achetons ä peu pres toute la gamme des articles

que Ton trouve dans le commerce!
Tin effet; je vois des couvertures, des epingles, des souliers,

des conserves, des chemises, des peignes...

— Et tout n'est pas ici, ajoute mon interlocuteur, car nous

achetons egalement des machines, des installations pour
ateliers, des lits. II a meme ete question que nous achetions

des i aches...

Mais je ne saurai probablement jamais qui avait manifeste

le desir de receioir des vaches, car le telejihone sonne. Un

fournisseur demande a etre regu. II attendra, cejiendant, et

mon compagnon, qui a oublie les vaches, continue:

— Vous vous doutez que la question d'organiser des achats,

pour une institution telle que la Croix Rouge Suisse, est un

Probleme assez delicat. Nous devons, en effet, acquerit des

articles de qualite, et a des j)iix raisonnables. Pour cela, nous

betieficions de la collaboration de specialistes, qui nous con-

scillent sur la qualite et les prix apres examen des echantillons.

C'est ainsi que nous avons la commission des experts en

textiles, celle de Valimentation, celle des chaussures...

— Pour t os achats, je pense que ions ions adressez de

preference a des maisons suisses.

— Exclusivement meme. Et ä des iniportatems suisses poui

les at tides en jiroienance de Tetranger. En outie, notre principe

d'achat est base sur la repartition de nos commandes au

plus grande nombre possible de commergants, aitisans et

industrials suisses, en jirenant en consideration egalement les

differentes regions du jiays. N'oitblions pas que nos fonds

jiroviennent du peuple lui-meme, c'estä-dire de louirier, du

directeur d'entreprise ou du comniercant!

Les colis s'amoncellent dans nos delegations ä I etranger



— C'est exact. Dites-moi, maintenant, vous devez avoir un

chiffre d'affaires certainement considerable.

— Considerable est le mot. Durant Vannee 1948, nous avons

etabli 3556 connnandes et effeetue 66 000 envois ä Vetranger,

ce qui represente une valour d'environ 4 millions de francs.

— Je suppose que voire activite, actuellemcnt, ne tend pas ä

diminuer.
— Pas le moins du moiule. Pendant les deux premiers mois
de cette annee, nous avons de ja passe 1000 connnandes et

expedie plus de 80 wagons, soit ä peu pres dix par semaine.

— Assurez-vous vos envois?

— Certainement. Nos expeditions sont non seulement

assurees, mais le depart de chaque wagon est annonce ä jios
collaborateurs a Vetranger par un message-radio. Tous nos

wagons sont charges a Buchs, Bale et Geneve par les soins de

nos representants, et nos fournisseurs envoient leurs marchan-

dises directement dans ces villes. De notre cote, nous nous

chargeons de toutes les formalites de transport, d'assurance,

d'importation, d'exportation, de reception, etc.

—• Ce qui represente, je m'en doute, un travail enorme.
—• Comme vous le dites! Savez-vous, par cxemple, que pour
chaque expedition, il est necessaire d'etablir 13 formulaires
differents? Savez-vous que nous avons, cette annee, plus de

50 credits pour des actions de secours, que nous expedions

chaque mois 13 000 colis de parrainage, que nous devons en

outre assurer le ravitaillement de nos 12 delegations a Vetranger

et de nos 12 homes pour pretuberculeux en Suisse, ainsi que
celui des quatre ou cinq convois d'enfants qui partent tous les

mois? Vous devinez que nous n'avons pas le temps de nous

ennuyer!

*

Ma visite est terminee. Comme le chef du Service des

achats, je pense en effet que ni lui ni ses neuf collaboratrices
n'ont le temps de s'ennuyer! Uexpedition de dix wagons par
semaine, des affaires qui se chiffrent par plus de quatre
millions annuellement, voilä cpii represente non seulement un
travail enorme, mais cpti exige de cette petite equipe une
conscience tres nette de ses responsabilites, un sens commercial

et pratique developpe et une honnetete ä toute epreuve.
lei saccomplit une des täches essentielles du Secours aux en-

fants: täche obscure, sans apparat, mais combien importante:
il faut etre pret, ici, ä repondre en tout temps ä n'importe
quelle demande d'aide, nimporte quel appel au secours. Car

lä bas, en Europe, des enfants ont faim, des enfants ont froid,
des enfants attendent...

Andre Bonifas

Dans le wagon-euisine d'un convoi d'enfants.
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